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En octobre dernier, le conseil provincial a relancé le processus qui conduira à l’adoption 
d’un nouveau plan d’orientation de notre mission. Une autre échéance est fixée : 2009. 
Elle nous convie à des choix inévitables! Mais qu’est-ce que cinq années dans la vie 
d’une communauté? Les nouvelles semailles sont à peine sorties de terre et l’ombre 
projetée par les oeuvres de toujours semble ne s’être déplacée que de quelques pas. 
 
À la suite de l’Assemblée de province de mai 2004, le conseil provincial a proposé un 
projet de plan d’orientation; vous l’avez accueilli, critiqué, peaufiné. Il suggérait des 
choix; il entendait rouvrir le dialogue et, aux grandes envolées, il donnait le signal d’un 
retour à la réalité. Un événement inédit : en rencontre conjointe, le Chapitre provincial et 
l’Assemblée de la communauté viatorienne se sont confrontés aux choix proposés. Au 
cours d’une vive discussion, ils ont posé des jalons qui engagent notre fidélité créatrice à 
aller encore plus loin. Autre façon de dire l’appartenance, le choc des idées attise «le feu 
sous les cendres»! 
 
Selon ses attributions, le Chapitre se prononcera sous peu et le Conseil provincial vous 
présentera le Plan d’orientation de la mission 2004 - 2009, aboutissement d’un précieux 
temps de discernement. 
 
 
Des choix sont faits, les choses changent! 
  
 
L’Assemblée de la communauté viatorienne, créée en janvier 2002, en est à la fin de son 
mandat. Cette première expérience d’un lieu commun où les deux vocations viatoriennes 
se rencontrent, échangent, se responsabilisent en regard d’une même spiritualité et d’une 
même mission partagées indique bien qu’il est à la fois bénéfique et difficile de sortir des 
sentiers battus. 
 
Il y a trois ans, un choix a été fait et les choses ont changé. 
 
 

 1



L’expérience se renouvelle! 
 
Au plan international, le développement de la communauté ne nous permet déjà plus de 
penser de la même façon. Les fondations d’Amérique du Sud et des Caraïbes se sont 
donné les moyens d’une plus grande collaboration et celles d’Afrique entrevoient, elles 
aussi, l’avenir en étroite relation. En outre, au rendez-vous international de l’été 2006, 
deux impulsions distinctes créeront un même mouvement de relance de la communauté 
viatorienne. Assemblée viatorienne et Chapitre général s’interpelleront comme autant de 
façons de lire les signes des temps et d’étendre largement les voiles au vent de l’Esprit du 
renouveau. 
 
 
Des choix seront faits, les choses vont changer! 
 
      
La perspective communautaire de l’année nous 
invite à retailler les clefs nécessaires à 
l’ouverture des portes qui nous offriront 
l’espace de la rencontre de personnes à l’apport 
inattendu. C’est de là que commence le miracle 
de Dieu pour nous! Découvrir avec les hommes 
et les femmes de nos milieux de nouvelles 
tables du partage et être surpris encore une fois 
par l’abondance de Dieu, n’est-ce pas 
merveilleux! 
 
 
Notre Dieu fait changer les choses! 
 
 
Pourquoi faut-il que les choses changent? 
Changement et nouveauté seraient-ils 
synonymes? Certes non! L’un serait-il la voie 
conduisant à l’autre, le changement engendrant la nouveauté ou l’inverse? Il manque une 
perspective. Laissons l’auteure Joan Chittister (1) nous éclairer : 
 
C’est la Sagesse que recherche le monde et non le changement même quand le 
changement s’impose comme la seule option de sagesse... La sagesse est un projet de 
l’âme. La sagesse perce le vernis et traverse les difficultés pour dégager le sens, le but et 
la qualité. La sagesse nous conduit à l’éternel dans le temps et rend le temps porteur de 
promesse. 
 
Une conviction de foi profonde : Dieu est avec nous! Son Esprit (Sophia - la Sagesse) 
agit au coeur de toute vie. Lorsqu’il en est ainsi, Dieu se révèle sous une forme et dans 
des mots qui brisent les chaînes qui retiennent l’être humain prisonnier lorsque ce qui est 
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établi retient le mouvement créateur. C’est Jésus ressuscité qui nous le dit; rappelons-
nous que les femmes à l’aube de Pâques, ses apôtres, les disciples ne l’ont pas reconnu... 
 
 
 
La vie continue, les choses changent. 
 Sagesse d’un Dieu de la nouveauté! 
 
 
Les choses changent parce que notre Dieu est créateur hier, 
aujourd’hui et demain. Et la vie qu’il nous donne sans cesse est 
marquée par la liberté. Nous voilà en quête d’un Dieu à 
reconnaître. À ce compte, Dieu nous devance sans cesse; il nous 
convoque à la redécouverte continuelle de sa présence au gré des 
saisons de la vie. Leur rythme nous est familier, mais elles 
engendrent toujours la nouveauté! 
 
 
 
Les choses changent. 
Notre Dieu tient promesse : 
il fait surgir la nouveauté 
au creux des mains de ceux et celles 
à qui il a livré le secret de sa création. 
 
Il envoie sa parole sur la terre : 
rapide son verbe la parcourt. 
Il étale une toison de neige, 
il sème une poussière de givre. 
 
Il jette à poignées des glaçons; 
devant ce froid qui pourrait tenir. 
Il envoie sa parole : survient le dégel; 
il répand son souffle : les eaux coulent. 
(Ps 147, 15-18) 
 
(1)  Dans son volume : Ce que je crois, en quête d’un Dieu digne de foi, Bellarmin, 2002, p. 203. 
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